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Résumé 

Introduction :Le marché mondial des boissons énergisantes est sans cesse grandissant. Une étude prospective 

réalisée auprès d’étudiants au niveau des établissements universitaires de la ville d’Oran montre que 78,12 % 

des étudiants consomment ces boissons pour leur effet énergisant. Les boissons énergisantes sont de plus en 

plus consommées par des nombreux congolais, surtout par les jeunes. Elles sont commercialisées dans des 

bouteilles de plusieurs dimensions ainsi que dans canettes. Pour les consommateurs, ces breuvages boostent 

l’énergie pendant toute la journée de travail. L’objectif de cette étude était d’évaluer l’état de connaissances et 

la consommation des boissons énergisantes chez les étudiants. 

Matériel et méthodes : Il s’agit d’une étude descriptive transversale menée à l’Institut Supérieur des 

Techniques Médicales de Lubumbashi du 7 au 14 Juillet 2021 dans la ville de Lubumbashi (province du haut-

Katanga, en RDC). Elle a inclus 422 étudiants sélectionnés par la méthode d’échantillonnage non aléatoire de 

convenance. 

Résultats :Les étudiants (45,7%) avaient l’âge compris entre 21 à 24 ans. Le sexe féminin était dominant avec 

64%. Ils étaient des célibataires (84,6%). La majorité faisait les sciences infirmières (53,3%) et ils avaient la 

connaissance sur les boissons énergisantes (75,8%). La marque la plus connue était KUNG-FU (49,1%) suivi 

de YESS-ENERGY DRINK. La télévision était citée comme moyens de propagation d’informations sur les 

boissons énergisantes (54,4%). Ils  (80,3%) avaient déjà consommé les boissons énergisantes. Les marques 

souvent consommées sont YessEnergy Drink (38,1%), Bora Boom (30%), Kung-Fu (19,1%) et Komba (12,8%). 

Ils en consomment 5 à 6 bouteilles par semaine (68,5%). Les motifs de consommations sont : avoir plus 

d’énergie (54,9%), retarder le sommeil pour mieux lire la nuit (22,2%), bon pour mélanger avec alcool 

(13,6%), être plus motivé (9,3%). Le grand nombre n’avait pas des connaissances sur la composition de 

boissons énergétiques et ils avaient trouvé non dangereuse la consommation de ces dernières (68,4%).   

Conclusion :Cette étude montre que les étudiants ont la connaissance sur les boissons énergisantes et en 

consomment bien qu’ils ne connaissent pas la composition de ces dernières. Et ils sa consommation non 

dangereuse. La consommation de boissons énergisantes est un phénomène relativement nouveau et peu étudié et 

est une problématique émergente en santé publique. Des enjeux potentiels pour la santé sont soulevés par la 

teneur en caféine et en sucre de ces boissons. 

Mots clés : Connaissances; consommation; boissons énergisantes; Etudiants; Istm/L’shi. 

 

Summary 

Introduction :The global market for energy drinks isconstantlygrowing. A prospective studycarried out 

amongstudentsatuniversity establishments in the city of Oran shows that 78.12% of students consume these 

drinks for theirenergizingeffect. Energy drinks are increasinglyconsumed by manyCongolese, especially by 

young people. They are marketed in bottles of several sizes as well as in cans. For consumers, 

thesebeveragesboostenergythroughout the workingday. The objective of thisstudywas to assess the state of 

knowledge and consumption of energy drinks amongstudents. 
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Material and methods:Thisis a cross-sectional descriptive studyconductedat the Higher Institute of Medical 

Techniques of Lubumbashi from July 7 to 14, 2021 in the city of Lubumbashi (province of Haut-Katanga, in the 

DRC). It included 422 studentsselected by the non-randomconveniencesamplingmethod. 
Results:Thestudents (45.7%) werebetween 21 and 24 yearsold. The femalesexwas dominant with 64%. 

Theywere single (84.6%). The majoritywere nursing (53.3%) and theyhadknowledge of energy drinks (75.8%). 

The best known brand was KUNG-FU (49.1%) followed by YESS-ENERGY DRINK. Televisionwascited as a 

means of spreading information about energy drinks (54.4%). They(80.3%) hadalreadyconsumedenergy drinks. 

The brands oftenconsumed are YessEnergy Drink (38.1%), Bora Boom (30%), Kung-Fu (19.1%) and Komba 

(12.8%). They consume 5 to 6 bottles per week (68.5%). The reasons for consumption are: having more energy 

(54.9%), delayingsleep to readbetterat night (22.2%), bone to mix withalcohol (13.6%), to be more motivated 

(9.3%).The large numberhad no knowledge of the composition of energy drinks and theyfoundtheirconsumption 

to be non-dangerous (68.4%). 
Conclusion :Thisstudy shows thatstudents have knowledge about energy drinks and consume themalthoughthey 

do not know their composition. And theyits not dangerousconsumption. The consumption of energy drinks is a 

relatively new and understudiedphenomenon and is an emerging issue in public health. Potentialhealth issues 

are raised by the caffeine and sugar content of thesebeverages. 
Key words:Knowledge; consumption; energy drinks; Students; Istm/L'shi. 
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I. Introduction 
Le marché mondial des boissons énergisantes est sans cesse grandissant.L’appellation « boissons 

énergisantes » est une appellation commerciale et ne se réfère à aucune définition réglementaire selon l’avis de 

l’agence nationale de sécurité sanitaire (ANSES ; France) en 2012. Les boissons dites « énergisantes » 

contiennent un mélange de différents composés, le plus souvent caféine, taurine, glucuronolactone et vitamines 

du groupe B, sucres ou édulcorants. Elles peuvent également contenir des extraits de certaines plantes comme le 

guarana et le ginseng
1
.Ces boissons sont présentées comme étant destinées à soutenir l’activité physique et 

mentale en cas d’effort intense
2
. Les boissons énergisantes (BE) sont souvent confondues avec les boissons pour 

sportifs,parfois appelées boissons énergétiques. Toutefois, il existe certaines différences. Les boissons pour 

sportifs ne contiennent pas de caféine ou d’autres ingrédients stimulants et ne sont pas gazéifiées. Ces dernières 

contiennent une quantité moindre de sucre ainsi que des sels minéraux (généralement sodium, potassium, 

chlore), afin de répondre aux besoins suscités par un effort physique prolongé et accompagné d’une sudation 

importante
3
.Il faut donc faire attention à bien assimiler la différence entre boisson énergétique et boisson 

énergisante. La boisson énergétique répond à la réglementation des produits diététiques de l'effort et est destinée 

à répondre au besoin d'un effort musculaire intense, alors que la boisson énergisante ne fait qu'apporter des 

molécules destinées à augmenter la vigilance mais n'est pas recommandée lors d'un effort de type sportif
5
. Elles 

sont très concentrés en caféine, facilitent la consommation de plusieurs unités à la fois, ce qui entraîne des 

apports en caféine élevés ; Elles facilitent aussi la co-consommation avec de l’alcool
6, 7

. Par ailleurs, sur leur site 

Internet, des fabricants de boissons énergisantes proposent des recettes pour préparer des cocktails alcoolisés à 

base de leurs boissons. Ces mélanges sont également très populaires dans les bars et les clubs de nuit. Les 

fabricants de boissons énergisantes et les fabricants d’alcool encourageraient le mélange de ces deux types de 

produits dans les bars à l’aide de différents outils de promotion visant les consommateurs et les serveurs
7
. Le 

marketing des boissons énergisantes repose en grande partie sur une image associée à la culture des jeunes et sur 

des thèmes liés à l’attrait pour la rébellion, le risque et l’aventure qui se manifeste souvent à l’adolescence
2
. Les 

slogans utilisés sont largement repris dans tous les messages publicitaires qui attribuent à certaines de ces 

boissons les vertus « de donner des ailes », les rendant très populaires parmi les jeunes. Ils suggèrent d’utiliser 

leurs produits pendant un effort physique ou mental exigeant, notamment pour étudier, travailler, pratiquer une 

activité sportive ou encore danser toute la soirée
3,4

. Actuellement, plusieurs fabricants visent aujourd’hui les 

femmes et les consommateurs plus âgés avec des versions faibles en calories et le recours à des ingrédients 

naturels
8
. Une étude prospective réalisée auprès d’étudiants au niveau des établissements universitaires de la 

ville d’Oran montre que 78,12 % des étudiants consomment ces boissons pour leur effet énergisant. D’autres les 

consomment pour le goût (9,67 %), pour les mélanger à d’autres boissons en cocktails (4,31 %), étancher la soif 

(3,12 %), s’identifier à la mode, c’est-à-dire boire la boisson du moment (3,12 %) ou simplement pour la 

marque ou le design de la boisson (1,63 %)
 9

. La principale motivation recherchée dans la prise de ces boissons 

est la recherche de performance physique et intellectuelle. La prise quotidienne de 6g de taurine permettrait 

d'améliorer la force physique et l'endurance, sans que ces résultats n'aient été confirmés. Le recours à ces 

boissons énergisantes s'intègre parfaitement dans le culte actuel de la recherche de performance dans les sociétés 

occidentales.Elles sont également utilisées par les étudiants à l'approche des examens pour réviser le plus tard 
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possible et retarder l'heure du coucher
10

.Alford et coll
11

ont consacré trois études aux effets des boissons 

énergisantes chez 36 volontaires. Par comparaison avec le groupe témoin, une amélioration importante du 

rendement intellectuel, y compris du temps de réaction par rapport au choix, ainsi qu’une amélioration de la 

concentration et de la mémoire a été observée chez le groupe expérimental
11

. Finalement les principales raisons 

de leur utilisation sont : Avoir plus d’énergies, Améliorer les performances intellectuelles, Améliorer les 

performances sportives, Rester éveillé lorsque l’on manque de sommeil, Rester éveillé lorsqu’il faut conduire 

sur de longues distances, Eviter les conséquences néfastes d’une alcoolisation intense le lendemain de la 

consommation
12, 13

.Une enquête menée auprès d’élèves de niveau secondaire (établissements publics et privés, 

francophones et anglophones) de trois régions du Québec (Capitale-Nationale, Saguenay–Lac-Saint-Jean, 

Laurentides) et d’étudiants de niveau collégial de la région des Laurentides indique que plus de la moitié de ces 

jeunes (61-66 %) consomment des boissons énergisantes. La proportion des jeunes qui ont révélé consommer 

ces boissons au moins une fois par semaine atteignait environ 12 % au niveau secondaire et 11 % au collégial
14

. 

Dans une université italienne, la plupart (85 %) des consommateurs de boissons énergisantes interrogés (n = 

256) utilisaient ces boissons fréquemment avec de l’alcool. Plus précisément, 36 % avaient consommé des 

boissons énergisantes avec de l’alcool à plus de trois reprises au cours du mois précédent
4
. La teneur élevée en 

caféine des boissons énergisantes pourrait présenter un risque pour la santé des personnes atteintes 

d’hypertension ou d’une maladie cardiaque
15

, l’étude de Kassinon
16

entre autres décrit la mort d’un adulte 

souffrant d’une maladie cardiaque congénital suite à la consommation d’une BE juste avant le début d’une 

activité physique. Les boissons énergisantes sont de plus en plus consommées par des nombreux congolais, 

surtout par les jeunes. Elles sont commercialisées dans des bouteilles de plusieurs dimensions ainsi que dans 

canettes. Pour les consommateurs, ces breuvages boostent l’énergie pendant toute la journée de travail
17

. 

L’objectif de cette étude était d’évaluer l’état de connaissances et la consommation des boissons énergisantes 

chez les étudiants del’Institut Supérieur de Techniques Médicales de Lubumbashi. 

 

II. Maternels et Méthode 
Il s’agit d’une étude descriptive transversale menée à l’Institut Supérieur de Techniques Médicales de 

Lubumbashi du 7 au 14 Juillet 2021 dans la ville de Lubumbashi (province du haut-Katanga, en RDC). Elle a 

inclus 422 étudiants sélectionnés par la méthode d’échantillonnage non aléatoire de convenance. Les étudiants 

qui étaient absents le jour de l’enquête et ceux qui avaient refusé de participer à l’étude étaient exclus.La 

collecte des informations a été réalisée aux moyens de techniques d’observations directes, suivi de 

l’administration d’un questionnaire, en français, et consistait en deux parties : données démographiques (âge, 

sexe, état matrimonial, filière, connaissance sur les B.E, marques connues et moyens de propagation 

d’informations sur B.E), etConsommation des B.E (consommation de B.E, marques souvent consommées, motif 

de la consommation de B.E, connaissance de composition de B.E, dangerosité sur les B.M). La confidentialité 

des informations recueillies a été assurée lors de l’enquête.Les données ont été saisies sur Excel 2016 et 

analysées à l’aide du logiciel SPSS 23.0. 

 

III. Résultats 
Tableau n°1 montre que dans l’ensemble, 45,7% des cas avaient l’âge compris entre 21 à 24 ans. Le 

sexe féminin était dominant avec 64%. Ils étaient des célibataires (84,6%). La majorité faisait les sciences 

infirmières (53,3%) et ils avaient la connaissance sur les boissons énergisantes (75,8%). La marque la plus 

connue était KUNG-FU (49,1%) suivi de YESS-ENERGY DRINK. La télévision était citée comme moyen de 

propagation d’informations sur les boissons énergisantes (54,4%). 

 

Tableau n°1 :Distribution des cas selon les Caractéristiques sociodémographiques des étudiants 

AGE Effectif (422) Pourcentage 

17 à 20 ans 65 15,4% 

21 à 24 ans 193 45,7% 

25 à 28 ans 164 38,9% 

SEXE 

Féminin 270 64% 

Masculin 152 36% 

ETAT MATRIMONIAL 

Célibataire 357 84,6% 

Marié(e) 65 15,4% 
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FILIERE 

Gestion et Techniques Biomédicales 
104 24,7% 

Sage-Femme 93 22% 

Sciences Infirmières 225 53,3% 

CONNAISSANCE SUR LES BOISSONS ENERGISANTE (B.E) 

Non 102 24,2% 

Oui 320 75,8% 

MARQUES CONNUES 
Effectif (320) Pourcentage 

BORA BOOM 34 10,6% 

KOMBA 55 17,2% 

KUNG-FU 157 49,1% 

YESS-ENERGY DRINK 
74 23,1% 

MOYENS DE PROPAGATION D'INFO SUR B.E 

Amis 40 12,5 

Panneaux publicitaires 
106 33,1 

Télévision 174 54,4 

 

Tableau n°2 montre que d’une façon globale, 80,3% des cas avaient déjà consommé les boissons 

énergisantes. Les marques souvent consommées sont YessEnergy Drink (38,1%), Bora Boom (30%), Kung-Fu 

(19,1%) et Komba (12,8%). Ils en consomment 5 à 6 bouteilles par semaine (68,5%). Les motifs de 

consommations sont : avoir plus d’énergie (54,9%), retarder le sommeil pour mieux lire la nuit (22,2%), bon 

pour mélanger avec alcool (13,6%), être plus motivé (9,3%). Le grand nombre n’avait pas des connaissances sur 

la composition de boissons énergétiques et ils avaient trouvé non dangereuse la consommation de ces dernières 

(68,4%).   

 

Tableau n°2 : Distribution des cas selon consommation des boissons énergisantes (B.E) 

CONSOMMATION DE B.E Effectif (320) Pourcentage 

Non 63              19,7     

Oui 257              80,3     

MARQUES SOUVENT CONSOMMEES 
Effectif (257) Pourcentage 

BORA BOOM 77              30% 

KOMBA 33              12,8 % 

KUNG-FU 49              19,1% 

YESS-ENERGY 98              38,1% 

CONSOMMATION DE BE/SEMAINE 

1 à 2 bouteilles 
23                8,9% 

3 à 4 bouteilles 58              22,6% 

5 à 6 bouteilles 176              68,5% 

MOTIFS DE CONSOMMATION DE BE 

Avoir plus d'énergie 141              54,9% 

Bon pour mélanger avec alcool 35              13,6% 

Retarder le sommeil 
57              22,2% 

Etre plus motivé 24                9,3% 

CONNAISSANCE SUR LA COMPOSITION DE B.E 

Effectif (320) Pourcentage 

Non 280              87,5% 

Oui 40              12,5% 
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DANGEROSITE DE BOISSONS ENERGISANTES 

Dangereuse 101              31,6% 

Non dangereuse 219              68,4% 

 

IV. Discussion 
Les étudiants (45,7%)avaient l’âge compris entre 21 à 24 ans. Le sexe féminin était dominant avec 

64%. Ils étaient des célibataires (84,6%). La majorité faisait les sciences infirmières (53,3%) et ils avaient la 

connaissance sur les boissons énergisantes (75,8%). La marque la plus connue était KUNG-FU (49,1%) suivi de 

YESS-ENERGY DRINK. La télévision était citée comme moyens de propagation d’informations sur les 

boissons énergisantes (54,4%).Comparativement à RAHOUI Omar et KEHLI Hicham
18

trouvant que le sexe 

féminin était majoritaire (61,13%) et le grand nombre avait l’âge compris entre 20 à 24 ans (70,91%). Parmi les 

étudiants questionnés, 78% connaissent les boissons énergisantes. Les étudiants ont connu les boissons 

énergisantes par différents moyens : la télévision (44%), les panneaux publicitaires (21%), les amis (19%)
 18

. Le 

marketing des boissons énergisantes repose en grande partie sur une image associée à la culture des jeunes et sur 

des thèmes liés à l’attrait pour la rébellion, le risque et l’aventure qui se manifeste souvent à l’adolescence
2
. Les 

slogans utilisés sont largement repris dans tous les messages publicitaires qui attribuent à certaines de ces 

boissons les vertus « de donner des ailes », les rendant très populaires parmi les jeunes
3, 4

. D’une façon globale, 

nos résultats montrent que 80,3% des étudiants avaient déjà consommé les boissons énergisantes. Les marques 

souvent consommées sont YessEnergy Drink (38,1%), Bora Boom (30%), Kung-Fu (19,1%) et Komba (12,8%). 

Ils en consomment 5 à 6 bouteilles par semaine (68,5%). Une étude montre que 49,8 % des étudiants ont déjà 

consommé au moins une fois les boissons énergisantes
18

. Nos résultats révèlent que les motifs de 

consommations sont : avoir plus d’énergie (54,9%), retarder le sommeil pour mieux lire la nuit (22,2%), bon 

pour mélanger avec alcool (13,6%), être plus motivé (9,3%).Ces résultats corroborent à celui deRAHOUI Omar 

et KEHLI Hicham. Dans leur étude, les participants ont reporté de nombreuses raisons de consommation des 

boissons énergisantes, la raison majeur est l’apport énergétique (45%), suivi par l’amélioration des 

performances physiques (31.76%) et la recherche d’effet stimulant (18.82%)
 18

. Des raisons similaires ont été 

décrites dans différentes études, une étude faite par Bulut et al
19

 dans une université turque a montré que les 

raisons les plus communes pour la première expérimentation avec les BE était la curiosité (51.3%), amélioration 

des performances physique (15%) et pour s’empêcher de dormir (9.2%). Une autre étude française faite par 

Philippe
20

sur des étudiants a montré que les raisons les plus reporté étaient le gout (43.1%), pour rester en forme 

(41%) et la mode (11%). Ils suggèrent d’utiliser leurs produits pendant un effort physique ou mental exigeant, 

notamment pour étudier, travailler, pratiquer une activité sportive ou encore danser toute la soirée
3,4

.Le grand 

nombre n’avait pas des connaissances sur la composition de boissons énergétiques (87,5%) et ils avaient trouvé 

non dangereuse la consommation de ces dernières (68,4%). Ces résultats sont similaires à une étude qui 

démontre que 77% d’étudiants ne connaissaient pas la composition des B.E. Mais ils (81%) pensaient que les 

boissons énergisantes sont dangereuses pour la santé
18

. Qu’ils connaissent la dangerosité des B.E ou non, qu’ils 

connaissent la composition des BE ou non, les étudiants de notre enquête consomment les BE. Chefirat et al. ont 

constaté dans que les étudiants qui connaissent la composition de ces boissons les consomment plus (p<0.01), 

selon lui cela peut être expliqué soit par l’ignorance des effets des ingrédients des BE soit par une éventuelle 

dépendance
9
.L’ignorance de la dangerosité des boissons énergisantes pour la santé joue un rôle important dans 

la consommation excessive chez notre population. Ce résultat est habituellement constaté dans l’étude d’Usman 

et al
21

, cela est vraisemblablement dû au fait que ces étudiants ont certaines connaissances en matière de 

nutrition et de santé. Par contre Chefirata constaté un résultat inverse, les étudiants qui pensent que les BE sont 

dangereuses les consomment plus
9
.Le mélange de l’alcool avec les BE peut être dangereux, vue l’effet stimulant 

des BE et l’effet dépresseur caractéristique de l’alcool
18

.L’effet stimulant des BE peut masquer l’état d’ivresse 

et le niveau d’intoxication de l’individu, malgré l’état d’éveil apparent que présente l’individu, la concentration 

sanguine de l’alcool est élevée, et dès que l’effet stimulant de la BE régresse, l’effet dépresseur de l’alcool 

devient proéminent, l’individu peut vomir et peut même avoir une dépression respiratoire. Par ailleurs, le 

mélange des BE avec l’alcool diminue la capacité du corps à métaboliser l’alcool ce qui accentue les effets 

toxiques de l’alcool
22, 23

. 

 

V. Conclusion 
Cette étude montre que les étudiants ont la connaissance sur les boissons énergisantes et en 

consomment bien qu’ils ne connaissent pas la composition de ces dernières. Et ils trouvent sa consommation 

non dangereuse.La consommation de boissons énergisantes est un phénomène relativement nouveau et peu 

étudié et est une problématique émergente en santé publique. Des enjeux potentiels pour la santé sont soulevés 

par la teneur en caféine et en sucre de ces boissons. 
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